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La première auteure bénéficie d’une bourse d’études postdoctorales octroyée par l’Équipe de 
recherche sur les traumas interpersonnels, l’Équipe Violence sexuelle et santé (ÉVISSA), ainsi que l’Unité de 
recherche et d’intervention sur les traumas et le couple lors de la réalisation de ce projet. 



Introduction 
 

• La coercition sexuelle est l’un des types de violence conjugale 

le moins bien documenté (Hamby, 2014) 

 

• Prévalence entre 10% et 17% dans la population générale 
(Black et al., 2011; Brennan, 2011; WHO/LSHTM, 2010) 

o Majoritairement perpétrée par les hommes 

 

• Études généralement menées auprès de populations 
criminelles ou psychiatriques  

 

• Définition restreinte de la coercition sexuelle 



Introduction 
 

• Les facteurs de risque identifiés reflètent les caractéristiques 

de ces études 
o Psychopathie, personnalité antisociale, trouble de la personnalité limite, 

etc. (Leistico, Salekin, DeCoster, & Rogers, 2008; Malamuth, Sockloskie, Koss, & Tanaka, 1991) 

 

• Ces profils pathologiques ont une prévalence très faible au 

sein de la communauté (Lenzenweger, 2010) 

 

• Nécessité de se pencher sur des traits de personnalité plus 

largement distribués au sein de la population générale 
o Névrosisme 

 
 

 



Névrosisme et violence 
conjugale 

 

• Névrosisme : Propension à ressentir des émotions négatives 

(anxiété, irritabilité, colère et hostilité)(Costa & McCrae, 1992) 

 

• Associé à la perpétration de violence psychologique et 

physique (Bettencourt, Talley, Benjamin, & Valentine, 2006; Hines & Saudino, 2008) 

 

• Rares études ayant examiné l’association linéaire entre le 

névrosisme et la coercition sexuelle : 
o Buss, 1991  Aucune association  

o Hines & Saudino, 2008  Association positive avec la victimisation 
 

 



Névrosisme et coercition 
sexuelle 

 

• Association curvilinéaire entre le névrosisme et la coercition 

sexuelle? 

 

• Meilleure représentation de l’association entre le névrosisme 
et la satisfaction conjugale (Daspe, Sabourin, Péloquin, Lussier, & Wright, 

2013) et sexuelle (Daspe, Sabourin, Lussier, Péloquin, & Wright, en révision) 

o Deux profils de vulnérabilité au plan du fonctionnement conjugal 

 



Névrosisme et coercition 
sexuelle 

 

 

 

 

FAIBLE ÉLEVÉ 

• Forte propension à l’irritabilité, à la 
colère et à l’hostilité  
perpétration de violence physique 
et psychologique (Capaldi, Knoble, 

Shortt, & Kim, 2012) 

 

 

• Sexualité comme stratégie de 
gestion des émotions (Cooper, 

Agocha, & Sheldon, 2000; Pinto, Carvalho, & 

Nobre, 2013) 

 

 

• Coercition sexuelle = tentative de 
reprise de contrôle sur les 
émotions négatives et sur la 
partenaire 

• Manque de réactivité émotionnelle 
 sensibilité réduite aux 
émotions/expériences négatives de 
la partenaire 
 

 

• Scores faibles sur certaines facettes 
(conscience de soi, vulnérabilité, 
anxiété)  caractéristiques 
narcissiques (Widiger & Costa, 2013) 

 

 

• Narcissisme sexuel  coercition 

sexuelle (McNulty, 2013) 

NÉVROSISME 



Objectifs et hypothèses 
 

• Examiner la relation curvilinéaire entre le névrosisme et la 

coercition sexuelle 
o Tant des doses faibles que des dose élevées prédisent l’utilisation de 

coercition sexuelle envers la partenaire 

 

• Utilisation de mesures auto-rapportée et rapportée par la 

partenaire 



Méthode 
• Participants 

o 299 couples hétérosexuels de la population générale 

 

• Procédure 
o Recrutés aléatoirement via une liste téléphonique 

o Batterie de questionnaires envoyée à la maison 

o Complétée individuellement par chacun des partenaire 

 

• Instruments 
o Échelle de névrosisme du NEO-Five factor Inventory (Costa & McCrae, 1992) 

o Échelle de coercition sexuelle du Revised Conflict Tactic Scale (Straus, 

Hamby, Boney-McCoy, & Sugarman, 1996) 



Résultats 

  Coercition sexuelle auto-rapportée Coercition sexuelle rapportée par la conjointe 
  Prévalence Nb moyen d’actes Prévalence  Nb moyen d’actes 

Items Dernière 
année 

Prévalence 
à vie 

M ET Étendue Dernière 
année 

Prévalence 
à vie 

M ET Étendue 

Insistance 
(mineur) 

16.8% 21.5% 6.87 7.54 1 to 25 14.1% 14.4% 3.98 4.31 1 to 25 

Menaces 
(sévère) 

1.8% 1.8% 2 1.22 1 to 4 1.0% 1.7% 1.67 .58 1 to 2 

Utilisation 
de la force 

(sévère) 

0.4% 0.8% 1 0 1 0.3% 0.6% 1 0 1 

Total 19.0% 24.1%       15.4% 16.7%       

Tableau 1 

Prévalence et statistiques descriptives des différents types de coercition sexuelle 

perpétrée par les hommes 



Résultats 
 

 

 

 

 

 

 

 
† p = .06. * p < .05. *** p < .001 

 

Figure 1. Modèle d’analyses acheminatoires de l’association entre le névrosisme 

de l’homme et la coercition sexuelle perpétrée. 
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Résultats 
 

 

 

 

 

 

 

 

 
Figure 2. Associations curvilinéaires entre le névrosisme de l’homme et la 

coercition sexuelle perpétrée 

Points d’inflexion : 

Coercition auto-rapportée = 42 

Coercition rapportée par la conjointe = 45 



Discussion 
 

• Les résultats confirment l’hypothèse d’une association 
curvilinéaire entre le névrosisme de l’homme et la coercition 
sexuelle perpétrée 
o Cohérents selon les deux sources de mesure 

 

• Mettent en lumière deux profils de vulnérabilité 
o Scores se situant aux deux extrémités du continuum de névrosisme 

 

• Contribuent à documenter : 
o La nature de la coercition sexuelle susceptible d’être retrouvée chez les 

couples intacts de la population générale 

o Les facteurs de risque personologiques de ce type de coercition sexuelle 

 

• Implications cliniques pour l’intervention auprès de couples 
 



Limites et recherches 
futures 

 

• Devis transversal et corrélationnel 

 

• Faible pourcentage de variance expliquée 

 

• Recherches futures : Modèles intégrant des variables 

médiatrices plus proximales 

 

 

 

 

 



Merci! 
Questions? 



  Coercition sexuelle auto-rapportée Coercition sexuelle rapportée par le conjoint 
  Prévalence Nb moyen d’actes Prévalence  Nb moyen d’actes 

Items Dernière 
année 

Prévalence 
à vie 

M ET Étendue Dernière 
année 

Prévalence 
à vie 

M ET Étendue 

Insistance 
(mineur) 

6.8% 7.5% 1.8 1.2 1 to 4 7.3% 8.4% 5.1 7.2 1 to 25 

Menaces 
(sévère) 

0.7% 0.9% 13.0 16.9 1 to 25 0.8% 0.8% 2.5 2.1 1 to 4 

Utilisation 
de la force 

(sévère) 

N/A N/A N/A N/A N/A N/A N/A N/A N/A N/A 

Total 7.5% 8.4%       8.1% 9.2%       

Tableau 2 

Prévalence des différents types de coercition sexuelle perpétrée par les femmes 



Women’s 

linear 

neuroticism 

Women’s 

quadratic 

neuroticism 

Men’s 

linear 

neuroticism 

  

Men’s 

Quadratic 

neuroticism 

Women’s 

experienced 

sexual IPV 

Men’s 

perpetrated 

sexual IPV 

.107(ns) 

.045(ns) 

.062(ns) 

.157* 

.370* 

.19(ns) 

.56*** 

.160* 

.171* 

.146(ns) 

.049(ns) .149* 

ʋ2 (3) = 1.991, p = .574. 

CFI = 1.000, RMSEA = .000 with 

90%CI = .000, .083. 

R2 = 10.5% 

R2 = 5% 


